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Etat des lieux des terres cultivables dans le Canton de Fribourg face à une détérioration 
de l’auto-approvisionnement alimentaire 
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Dépôt et développement 

L’histoire nous démontre qu‘en cas d’instabilité géopolitique, les préoccupations citoyennes et 

gouvernementales deviennent axées sur les besoins vitaux du pays tels que l’auto-

approvisionnement en nourriture. 

A l’heure actuelle, la Russie est en train d’envahir l’Ukraine, créant non seulement un désastre 

humain mais aggravant aussi un dysfonctionnement mondial de l’approvisionnement en matières 

premières nourricières. Aujourd’hui, la Russie et l’Ukraine approvisionnent largement le marché 

mondial, par exemple à hauteur de 60 % pour le tournesol.  

De plus, l’année agricole 2021 fut difficile pour les cultures des paysans fribourgeois et de 

l’ensemble de la paysannerie suisse. La production a considérablement diminué en raison des 

conditions météorologiques défavorables extrêmes. Nul ne sait à l’avance ce que l’avenir nous 

réserve, que ce soit au niveau des récoltes 2022 ou au niveau géopolitique. Ce qui est sûr, c’est que 

nous devons nous préparer à vivre des temps difficiles au vu du faible taux d’auto-

approvisionnement alimentaire de notre pays, qui est de 57 %. ou  de 40 % pour la production 

végétale ! 

Le Canton de Fribourg d’avant-guerre enregistrait une moyenne de population résidante annuelle de 

147 400 personnes pour un total de terres ouvertes prescrites de 19'288 hectares. En 2020, le Canton 

de Fribourg comptait 325 496 personnes résidant de manière permanente pour un total de surface 

agricole utile de 75 040 hectares. (terres ouvertes de 23 637 hectares) 

Durant la Seconde Guerre mondiale, Maxime Quartenoud, conseiller d’Etat, Beat Collaud, chef du 

Service de l’agriculture et George Duccoterd furent les grands artisans du plan Wahlen dans le 

Canton de Fribourg. Bien que particulièrement lent dans la mise en œuvre de « la guerre des 

champs », Fribourg fut l’un des cantons suisses les plus assidus et acharnés grâce à sa population et 

particulièrement à ses agriculteurs qui ont fourni un effort important. En effet, durant les années de 

guerre, les médias romands louèrent le Canton de Fribourg et le qualifièrent de : « grenier du pays » 

ou encore de : « seul canton qui puisse se suffire à lui-même ». 
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Qu’en est-il à ce jour ?  

Face à l’histoire récente du plan Wahlen et à la situation actuelle de l’agriculture dans le Canton de 

Fribourg, nous souhaitons que le Conseil d’Etat expose au Grand Conseil son analyse de la 

situation. Il veillera à répondre aux questions suivantes :  

> Quel niveau d'auto-approvisionnement de la population fribourgeoise permet la production 

agricole du Canton de Fribourg ? 

> Quels sont les leviers à disposition du Conseil d'Etat pour augmenter les capacités de production 

de nourriture dans le canton sans compromettre l’effort écologique pratiqué par les agriculteurs 

fribourgeois ? 

> Le Conseil d'Etat est-il en contact avec l'Office fédéral de l'agriculture au sujet d'un éventuel plan 

Wahlen bis permettant au Canton de Fribourg d’atteindre un meilleur taux d'auto-

approvisionnement alimentaire ou une autarcie en cas de nécessité ? 

> En cas de restrictions importantes du commerce mondial de denrées alimentaires ou de fermeture 

prolongée des frontières, quelle surface agricole utile, d'assolement et d'estivage seraient 

nécessaires pour nourrir la population fribourgeoise ? Disposons-nous aujourd'hui d'assez de 

surface et, si non, comment le Conseil d'Etat pense-t-il y remédier ? 

> En cas d’enlisement de la guerre en Europe, voire en cas de guerre en Suisse, quelles sont les 

principales décisions qui vont déterminer la direction de la production agricole fribourgeoise ? 

> Avant même de pouvoir récolter quoi que ce soit, le paysan sème et plante des semences et 

plantons certifiés ! Avons-nous des stocks de semences et de plantons ? Sommes-nous 

suffisamment indépendants dans la production des semences et plantons et pour quelles cultures ? 

L’histoire ne cesse de se répéter! Lorsque l’heure est grave, le pays se tourne vers l’agriculture qui 

lui fournit sa subsistance ! Mais aura-t-elle suffisamment de ressources pour y parvenir ? 
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